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Préface 
Jean-Loup Abbé 
 
Fournier G., Les villages fortifiés et leur évolution. Contribution à l’histoire du 
village en Auvergne et sur ses marges, Association des Forts Villageois 
d’Auvergne, Mémoires de l’Académie des Sciences, Belles-Lettres et Arts de 
Clermont-Ferrand, Clermont-Ferrand, 2014, p 5. 	
	
	
La	connaissance	de	la	société	médiévale	doit	beaucoup	à	Gabriel	Fournier.	L’abondante	
bibliographie	 en	 témoigne,	mais	 aussi	 la	 diversité	 des	 champs	 explorés	 et	 surtout	 les	
avancés	scientifiques	auxquelles	il	a	contribué.	L’Auvergne	qu’il	affectionne	est	le	terrain	
d’investigations	 qui	 forment	 le	 substrat	 de	 sa	 thèse	 sur	 le	 peuplement	 rural	 du	 haut	
Moyen	 Âge,	 si	 essentielle	 qu’elle	 a	 été	 récemment	 rééditée.	 Liant	 l’histoire	 et	
l’archéologie,	les	textes	et	le	terrain,	il	démontre	à	la	suite	de	Marc	Bloch	la	nécessité	de	
réunir	 et	 de	 confronter	 les	 diverses	 disciplines	 capables	 de	 faire	 parler	 le	 passé.	 Les	
fortifications	 seigneuriales	 et	 villageoises	 sont	 l’un	 des	 fronts	 majeurs	 qu’il	 parcourt	
sans	trêve,	de	l’armorial	de	Guillaume	Revel	à	la	synthèse	sur	le	château	dans	la	France	
médiévale.	
Les	fortifications	des	villages	auvergnats	font	l’objet	du	recueil	qui	va	suivre.	Réunies	à	
travers	 de	 minutieuses	 monographies,	 elles	 proposent	 un	 panorama	 de	 la	 défense	
villageoise	à	 la	 fin	du	Moyen	Âge,	au	temps	de	 la	guerre	de	Cent	Ans.	Depuis	un	demi-
siècle,	 Gabriel	 Fournier	 a	 dressé	 les	 contours	 d’une	 étape	méconnue	 de	 l’histoire	 des	
agglomérations	rurales.	L’érection	de	remparts,	de	portes,	de	tours	ou	encore	de	réduits	
fortifiés	modifie	considérablement	un	paysage	bâti	que	l’association	des	Forts	Villageois	
d’Auvergne	sauvegarde	et	met	en	valeur	avec	bonheur.	
L’Université	de	Toulouse	2-Le	Mirail	 s’est	 lancée	à	son	 tour	dans	un	vaste	programme	
d’étude	 des	 villages	 fortifiés	 de	 Midi-Pyrénées.	 Elle	 a	 trouvé	 tout	 naturellement	 son	
inspiration	 dans	 les	 travaux	 de	 Gabriel	 Fournier.	 Les	 visites	 des	 forts	 villageois	
auvergnats	 sous	 sa	 conduite	 et	 celle	 de	 l’association	 ont	 été	 un	 stimulant	 pour	 les	
chercheurs	et	 les	étudiants.	Une	dizaine	de	mémoires	de	master,	deux	thèses	en	cours,	
un	Projet	Collectif	de	Recherche	sont	le	reflet	d’une	dynamique	et	d’une	synergie	qui	se	
sont	mises	en	place	à	partir	du	milieu	des	années	2000.	
Dans	les	études	de	sites	rassemblées	dans	le	présent	volume,	le	lecteur	a	tout	le	loisir	de	
suivre	pas	à	pas	une	démarche	qui	s’appuie	sur	des	documents	exploités	avec	précision.	
Qu’il	 s’agisse	des	 chartes	ou	des	 terriers	 seigneuriaux,	 des	 archives	des	 communautés	
d’habitants	ou	des	notaires,	la	maîtrise	de	sources	exploitées	depuis	longtemps	affleure	
à	chaque	page.	Mais	les	actes	ne	sont	les	seuls	atouts	:	Gabriel	Fournier	sait	prendre	de	
l’altitude	pour	dominer	son	sujet	!	Les	photographies	aériennes	témoignent	de	son	sens	
de	l’observation	et	de	son	intérêt	ancien	pour	des	documents	longtemps	marginalisés.	Il	
en	 est	 de	 même	 pour	 les	 plans	 cadastraux	 qu’il	 faut	 aller	 décrypter.	 En	 effet,	 les	
parcellaires	fossilisent	les	transformations	de	l’habitat,	comme	les	fossés	et	les	remparts	
des	forts	collectifs,	lorsqu’ils	ont	disparu	du	paysage	bâti.	
Par	 conséquent,	 il	 faut	prendre	 les	 études	pionnières	des	 villages	 fortifiés	 auvergnats,	
non	pas	seulement	comme	un	bilan,	mais	encore	comme	une	invitation	à	prolonger	une	
enquête	 qui	 renouvelle	 la	 connaissance	 des	 XIVe-XVIe	 siècles,	 période	 qui,	 loin	 d’être	
sombre,	met	en	lumière	les	métamorphoses	des	villages	en	temps	de	guerre	et	souligne	
les	solidarités	de	populations	qui	doivent	faire	preuve	de	cohérence	et	d’initiative	pour	



faire	face	au	danger.	À	l’échelle	de	villages	qui	consolident	ainsi	leur	autonomie	et	leur	
allure,	c’est	donc	un	pan	essentiel	d’une	histoire	collective	qui	s’écrit	là.	
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